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Ligne éditoriale 
 

kofena symbolise le courage, la vaillance et l’héroïsme. En pays Akan, les épées 

croisées représentent les boucliers protecteurs du Roi. La revue interdisciplinaire 

Akofena des Lettres, Langues et Civilisations publie des articles inédits, à caractère 

scientifique. Ils auront été évalués en double aveugle par des membres du comité scientifique 

et d’experts selon leur(s) spécialité(s). Notons qu’Akofena est une revue au confluent des 

Sciences du Langage, des Lettres, Langues et de la Communication. Les textes publiés sont 

des contributions théoriques ou des résultats de recherches de terrain des Chercheurs, 

Enseignants-Chercheurs et Étudiants. Pour éliminer toute velléité de collision avec des textes 

existants en ligne, c’est-à-dire déjà publiés, et obtenir un texte publiable ayant une grande 

qualité scientifique, valorisant tant le Contributeur que la revue Akofena, depuis octobre 2021, 

le Comité scientifique et l’Éditeur imposent à tout projet d’article une soumission à la 

détection anti-plagiat. Notons que le score obtenu ne devra pas excéder 20%. Akofena n’est ni 

une revue nationale ni régionale, mais une revue ouverte et accessible aux chercheurs de tous 

les horizons linguistiques. C’est à ce titre que les différents numéros publiés par Akofena font 

l’objet d’appel à contributions internationales sur les canaux de diffusions existantes. Outre, 

pour se départir des revues prédatrices, qui pullulent le monde universitaire, la soumission et 

les évaluations des projets d’article sont entièrement gratuites. Les seuls frais perçus par le 

nos services restent les frais liés à l’insertion/ publication des textes acceptés après 

évaluation.  

 

Pour terminer, conformément à la politique de libre accès, les articles publiés peuvent être 

copiés et distribués sans autorisation, à condition qu'une citation correcte de la publication 

originale soit fournie. Nous nous engageons à faire progresser la science et les applications à 

travers nos publications. Akofena veut s'assurer que votre expérience éditoriale se déroule le 

mieux possible afin que vous puissiez vous concentrer sur ce qui compte vraiment.  

 

M. ASSANVO A. Dyhié, Maître de Conférences, Directeur de publication, Éditeur-en-Chef 
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LA VALORISATION DES COMPÉTENCES COGNITIVES DE L’APPRENANT ET SON 
IMPACT SUR LA COMPRÉHENSION DES TEXTES DE SPÉCIALITÉS  

EN LANGUE ETRANGÈRE 
 

Siham FERAHTIA 
Université de Mohamed Boudiaf-M’sila, Algérie 

siham.ferahtia@univ-msila.dz  
 
Résumé: Dans un environnement plurilingue, les étudiants de filières scientifiques et 
techniques, en particulier les nouveaux bacheliers de l'Université de Mohamed 
Boudiaf à M'sila, rencontrent souvent des difficultés pour réussir leurs études 
universitaires en raison de la complexité de la compréhension des textes scientifiques 
de leur spécialité. En effet, comprendre ce type de textes est une tâche coûteuse, car 
elle surcharge l'étudiant cognitivement. De ce fait, l'objectif de cet article est d'aider 
cette catégorie estudiantine à améliorer sa capacité de construire des connaissances 
scientifiques en mettant l'accent sur le rôle du lecteur dans cette activité et en 
investissant ses compétences cognitives. Les résultats de notre expérimentation (deux 
expériences de compréhension de l'écrit visant à évaluer l'effet de l'aide proposée) 
montrent que la compréhension des textes de spécialité doit aller au-delà du 
traitement de la surface terminologique pour activer la compétence inférentielle de 
l'apprenant en interprétant les différentes relations anaphoriques et causales 
implicites dans le texte. Ces résultats démontrent également que les étudiants 
assimilent mieux le sens lorsqu'ils activent les inférences de construction nécessaires. 
 
Mots-clés : Compréhension écrite, texte de spécialité, inférence, moyen d’appui, 
psycholinguistique cognitive 
 
THE ENHANCEMENT OF THE LEARNER'S COGNITIVE SKILLS AND ITS 
IMPACT ON THE UNDERSTANDING OF SPECIALIST TEXTS IN A FOREIGN 
LANGUAGE. 
 
Abstract: In a multilingual environment, students in scientific and technical fields, 
especially newly enrolled students at Mohamed Boudiaf University in M'sila, often 
encounter difficulties in succeeding in their university studies due to the complexity 
of understanding scientific texts in their specialization. Indeed, comprehending this 
type of text is a cognitively demanding task that overloads the student. Therefore, the 
objective of this article is to assist this group of students in improving their ability to 
construct scientific knowledge by emphasizing the role of the reader in this activity 
and leveraging their cognitive skills. The results of our experimentation (two reading 
comprehension experiments aiming to evaluate the effect of the provided assistance) 
demonstrate that understanding specialized texts goes beyond the surface-level 
terminological processing to activate the learner's inferential competence by 
interpreting the various implicit anaphoric and causal relationships within the text. 
These results also demonstrate that students grasp the meaning better when they 
activate the necessary construction inferences. 
 
Keywords: Reading comprehension, specialized text, inference, support means, 
cognitive psycholinguistics 
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Introduction 
L’identification des mécanismes de la compréhension écrite en tant qu’activité 

cognitive est actuellement mise au centre d’intérêt de plusieurs disciplines à cause de son 
importance ; mais aussi à cause de sa complexité, parce qu’elle requiert la mobilisation de 
plusieurs stratégies et de compétences. En effet, lors de la compréhension des textes de 
spécialité, les nouveaux étudiants inscrits en « Sciences de la matière » à l'université de 
Mohamed Boudiaf-M'sila, se spécialisant en Chimie et en Physique, sont confrontés à deux 
exigences. D'une part, ils doivent posséder des connaissances préalables spécifiques sur le 
plan linguistique et encyclopédique, en lien étroit avec la spécialité qu'ils ont choisie. 
D'autre part, ils doivent développer des compétences cognitives leur permettant de 
comprendre les textes écrits étudiés, afin de réussir dans leur parcours universitaire. 
Néanmoins, dans un monde où la connaissance scientifique est largement diffusée grâce 
aux avancées technologiques de communication, les étudiants ont du mal à acquérir ces 
savoirs car ils sont dépassés par une multitude de revues spécialisées et de journaux 
scientifiques qui aggravent l'écart entre eux et ce domaine. De ce fait, dans ce travail, nous 
jugeons utile de proposer, comme premier moyen d’aide, le texte de spécialité à dominante 
explicative (tel que le texte de vulgarisation scientifique) car il vise à faciliter la 
compréhension des nouveaux savoirs en langue proche à la langue de tous les jours par 
opposition au texte scientifique ésotérique. D’après Aït El Hadj et Belisle (1985 : 161), la 
vulgarisation est «le fait d’adapter– en simplifiant et en expliquant –un ensemble de 
connaissances scientifiques, techniques ou autres de manière à les rendre accessibles à un 
non-spécialiste ». 

L’objectif est, en fait, noble mais plein d’embuches car les études conduites en 
psycholinguistique cognitive telles que celles de Marin Brigitte et Legros Denis (2007 : 
119-131) montrent que la langue scientifique ne constitue pas souvent l’unique obstacle de 
compréhension des textes explicatifs mais il y en a d’autres liés aux caractéristiques 
textuelles particulières à ce type de textes et aux compétences cognitives et référentielles 
du lecteur. De ce fait, l’interrogation sur la nature des difficultés rencontrées effectivement 
par notre public lors de la compréhension de ce type de textes ainsi que sur les aides qui 
pourraient être proposées afin d’y remédier sera d’une grande importance dans le domaine 
d’enseignement des textes scientifiques en langue étrangère dans l’université algérienne.  
Pour ce faire, nous posons la problématique suivante qui peut être renforcée par deux 
questions centrales : Comment la valorisation des capacités cognitives de l'apprenant peut-
elle influencer sa compréhension des textes de spécialité rédigés dans une langue 
étrangère ? Le facteur terminologique constitue-t-il l’unique obstacle de compréhension 
des textes de spécialité ? C’est à ces interrogations que nous cherchons à répondre à 
travers cette étude qui se situe à l'intersection des sciences du langage et de la didactique 
cognitive et qui repose sur les hypothèses suivantes : Aider l’apprenant à générer les 
inférences de construction adéquates répercuterait davantage sur la qualité de 
compréhension de ce type de textes scientifiques. Le facteur terminologique ne 
constituerait pas l’unique obstacle de compréhension de texte scientifique, mais il y en 
aurait d’autres liés aux caractéristiques textuelles de ce type de textes et aux compétences 
cognitives de l’apprenant. Alors, afin de vérifier ces hypothèses, une lecture approfondie en 
didactique cognitive et en psycholinguistique a été menée. En particulier, les études 
empiriques conduites par Van Dijk et Kintsh (1983) et Legros Denis et son équipe, qui ont 
enrichi notre réflexion et élargi le cercle de notre recherche.  
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1. Difficultés issues de la spécificité lexicale et de la structure textuelle 
La compréhension de texte de spécialité, à dominante explicative, est une activité 

cognitive individuelle complexe car elle exige l’exploitation de plusieurs compétences 
linguistiques, cognitives et référentielles visant à mettre en relief des connaissances 
retenues de texte à d’autres encyclopédiques non évoquées mais appartenant au modèle de 
situation de lecteur. Ces connaissances antérieures stockées en mémoire à long terme 
permettent au lecteur de construire une représentation mentale cohérente. En le comparant 
au texte narratif, les travaux empiriques en psychologie cognitive, tels que ceux de 
Denhiere G, (2004) et de Legros D (2007), démontrent que la compréhension de texte 
explicatif est beaucoup plus difficile que celle du texte narratif puisqu’afin de comprendre 
ce dernier, il suffit d’avoir seulement des compétences linguistiques lui servant à identifier 
les personnages de l’histoire et à préciser le cadre spatio-temporel des évènements en 
établissant un schéma préconstruit qui aide le lecteur à suivre l’enchainement des 
évènements. En revanche, le traitement du texte explicatif est compliqué car 
l’établissement de ce schéma n’est pas possible si le lecteur ne possède pas d’autres 
compétences outre que ses connaissances linguistiques. Dans cette lignée, Weaver et 
Kintsch (1991) cités par (Legros, 2007) expliquent d’autres types de difficultés de 
compréhension liées à la langue et la structure textuelle de ce texte tels que les termes 
scientifiques, la structure compliquée et le sujet évoqué qui est généralement étrange de la 
culture de lecteur.     

 
La compréhension du texte explicatif est beaucoup plus difficile et les processus et les 
stratégies déployés par le lecteur différents de ceux mis en œuvre lors l’activité du 
texte narratif […] ces textes comportent en effet des concepts plus complexes à 
traiter, un vocabulaire spécialisé et des structures textuelles non familières qui 
influencent la recherche, la compréhension et l’utilisation de l’information »  

Legros D. (2007 : 21) 
 

Benali Abdelkader (2014) a également éclairci ces difficultés en précisant que le 
traitement de la forme linguistique de surface (mots et termes scientifiques et spécifiques) 
et des informations véhiculées par le texte, qui sont peu familières pour l’apprenant 
entraine une difficulté de compréhension de texte explicatif. C’est pourquoi « l’approche 
adoptée pour la compréhension, doit tenir compte de toutes les stratégies nécessaires qui 
vont de l’élaboration des différents niveaux de la représentation du texte à la construction 
d’une représentation cohérente du domaine évoqué par le texte » (Benali Abdelkader, 
2014). Alors, en nous référant à ce qui précède, nous identifions trois types de difficultés 
souvent rencontrées par le lecteur lors de la compréhension de ce type de textes: Difficulté 
de compréhension des termes scientifiques de la surface textuelle ; difficulté de suivre 
l’enchainement sémantique implicite du texte vu le recours excessif aux différents 
procédés explicatifs: la reformulation, la définition, les paraphrases…etc. Marin & Legros 
(2007 : 119-131) rappellent que « la complexité des phrases, la distance entre les 
constituants immédiats, la présence de transformations passives, la nominalisation, la 
diversité des procédés syntaxiques permettant de multiplier les assertions dans une même 
phrase, les anaphores fondées sur des inférences…etc. », ce qui pourrait interrompre 
l’activation des inférences de construction. Difficulté de construire une représentation 
mentale cohérente à cause du manque des connaissances encyclopédiques sur le monde 
évoqué par le texte. De facto, nous déduisons que la difficulté de compréhension de ce type 
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de textes dépend en général de deux facteurs : le premier lié à sa spécificité linguistique, 
syntaxique et textuelle. Le second s’agit du lecteur lui-même, de son bagage référentiel et 
de sa capacité de développer des stratégies appropriées l’aident à construire une 
représentation mentale cohérente. Pour ce faire, il est indispensable de revaloriser le rôle 
du lecteur dans cette activité via l’investissement de ses compétences cognitives. 
 
2. Difficultés issues du déficit inférentiel 

La compétence du lecteur d’activer des inférences joue un rôle crucial dans la 
compréhension de texte scientifique car elle se manifeste comme le point d’articulation des 
informations du texte entre elles et avec celles stockées en mémoire à long terme du 
lecteur. Dans ce sens, Blanc N. et Brouillet D. (2005 : 25). montrent que l’inférence 
s’avère comme « une nouvelle information qui n’est pas explicitement mentionnée dans le 
texte et qui consiste en une adjonction d’élément à un état spécifié d’informations. Ces 
éléments étant issus de connaissances générales ou spécifiques mises en œuvre par 
l’individu» Cela implique qu'elle assure à la fois la cohérence locale et globale du texte, ce 
qui peut constituer une autre source de difficulté de compréhension si le lecteur ne 
parvient pas à activer sa compétence inférentielle. En conséquence, la compréhension peut 
être fragmentée et incomplète. De leur côté, Le Bouédec & Martins (1998) et Duchêne 
May-Carle (2008), mentionnés par Lombello & Roux (2011 : 18), ont identifié deux types 
d'inférences en fonction de la distance entre les propositions : les inférences locales (de 
construction) et les inférences globales (d'élaboration). Cependant, dans cette étude, notre 
intérêt se porte uniquement sur le premier type, qui est directement pertinent pour notre 
recherche. 
 
2.1 Les inférences locales ou de construction 

Elles ont pour objectif de garantir la cohérence locale des informations en reliant 
les propositions sémantiques qui ne sont pas explicitement liées dans la base du texte. 
Elles activent des informations encore présentes en mémoire à court terme. Il existe deux 
types principaux de ces inférences : les inférences causales : sont activées lorsque le 
lecteur tente d’identifier les relations manquantes dans le texte en établissant une relation 
de causalité logique entre ses différentes parties ; les anaphores : ce type d’inférence vise à 
vérifier si l’objet ou le personnage évoqué dans une proposition est le même dans l’autre 
proposition précédente ou suivante. On parle ainsi de réseau anaphorique. 
En d’autres termes, au niveau de la base de texte, il s’agit de l’exploitation des données 
textuelles au niveau propositionnel de texte afin d’interpréter les anaphores et les liens de 
causalité présents. Le résultat est d’établir un lien entre deux phrases ou deux parties 
contigües dans le texte. Dans ce cas, l’activation des inférences de construction dépend des 
connaissances linguistiques du lecteur : un lexique riche et des connaissances syntaxiques. 
 
2.2 Les stimulateurs du processus inférentiel 

Plusieurs travaux en didactique cognitive tels ceux de Boudechiche N (2008 :103) 
montrent que, parmi les stimulateurs du processus inférentiel, les éléments de surface qui 
se manifestent souvent comme un indicateur du traitement conduisant la production de 
différents types d’inférences. Par rapport aux textes scientifiques, la spécialiste (2008 : 
104) souligne que le traitement des relations anaphoriques ou de causalité est difficile au 
lecteur non-initié sans l’acquisition des connaissances linguistiques et référentielles 
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antérieures. Il en résulte l’inactivation des inférences nécessaires garantissant la cohérence 
du texte. À cet égard, Abdelkader Benali (2014 : 13) signale l’importance de l’anaphore et 
des connecteurs logiques et chronologiques, en particulier ceux qui expriment la cause et 
la conséquence, dans le but d'assurer la cohérence, la cohésion et d'atteindre l'objectif 
explicatif du texte. Selon Coltier D. cité par Abdelkader Benali (2014, p.13), 
l'enchaînement du texte repose principalement sur l'utilisation de connecteurs logiques qui 
expriment différents types de relations, tels que la cause, l'opposition, la conséquence, etc. 
Cela explique leur rôle déterminant dans la structuration des différentes parties de ce type 
de texte explicatif, ainsi que dans l'organisation logique et objective du texte. De plus, 
l'interprétation des subordonnées, des propositions relatives et des signes de ponctuation, 
parmi d'autres, requiert un processus cognitif permettant de produire des inférences 
globales afin de construire une représentation mentale du texte. Ces indices jouent un rôle 
d'indicateurs dans le traitement du texte. Ainsi, nous constatons que les indices textuels 
présents sous forme de procédés explicatifs tels que la reformulation, la paraphrase, la 
définition, etc., ainsi que les connecteurs logiques indiquant la cause, la conséquence, la 
concession, etc., les mots de liaison, les outils de classification de l'information et les 
signes de ponctuation, exercent un effet considérable sur la génération des inférences. En 
effet, ils déterminent dans une certaine mesure la facilité ou la difficulté du traitement du 
texte. De ce fait, il serait plus facile d’accomplir cette activité cognitive s’ils sont 
mentionnés explicitement au niveau de la surface de texte. 

 
 3. Méthodologie  

Elle nécessite deux séances du travail pour chaque groupe. Une phase initiale (test 
initial) tend à évaluer la compétence des étudiants participants de comprendre un texte 
scientifique sans aucun moyen d’aide ; une phase finale (test final) s’accomplit après 
l’ajout de l’outil d’aide et qui porte sur l’évaluation de son effet sur la compréhension des 
étudiants. Nous rappelons que chaque moyen d’aide proposé dans chaque expérience visait 
un niveau de traitement du texte bien précis : la surface du texte (expérience 01) et la base 
du texte (expérience 02).  

En fait, au niveau de la première expérience, l’objectif consiste à étudier l’effet 
d’ajout d’un lien hypertextuel de notes explicatives de termes scientifiques contenus dans 
le texte proposé sur la compréhension de texte de spécialité. Alors qu’au niveau de la 
deuxième expérience, l’objectif tend à étudier l’effet de la mise en valeur de la compétence 
cognitive des étudiants participants de générer des inférences de construction leur 
permettant d’établir l’enchainement sémantique logique du texte.  

Il est à rappeler que, dans les deux phases de chaque expérience, le texte utilisé 
s'agit d'un texte scientifique authentique en français, intitulé « les trous noirs ». Il a pour 
objectif d'expliquer l'origine de l'univers et sa relation avec la théorie du Big Bang. Ce sujet 
passionne principalement les étudiants spécialisés en physique et en chimie. Le langage 
utilisé est scientifique et comporte des termes monosémiques, ainsi qu'une structure 
syntaxique spécifique à ce type de document. Ce texte est distribué à l’ensemble des sujets 
afin qu’il soit lu par les étudiants eux-mêmes ; par conséquent un seul mode d’exposition a 
été adopté. 

 
1. Collecte des données 

Les traitements de données sont effectués selon la démarche générale suivante : 
- Collecte des données par le biais de 02 expériences ; 
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-Calculs statistiques des résultats de réponses aux questions de la compréhension textuelle 
dans les deux phases de chaque expérience ; 
- Observations globales et ponctuelles suivies d’une comparaison verticale entre les 
résultats de deux phases de chaque expérience. 
 
4. Résultats  

 
Dans ce travail, nous mettions en question le rôle que peut jouer le lecteur dans le 

processus de compréhension d’un texte de spécialité afin d’étudier les facteurs influant sur 
la construction des connaissances. Nous formulions l’hypothèse générale selon laquelle la 
prise en compte du fonctionnement cognitif de l’apprenant et la proposition des outils 
d’aide adéquats (surface du texte vs base du texte) amélioreraient la qualité de 
compréhension des étudiants récemment inscrits dans des filières scientifiques, dans une 
situation plurilingue. 

 
 
Figure 1. 

  
Effet du lien hypertextuel sur la compréhension du texte de spécialité (Expérience 01) 
         
         En fait, les résultats du premier groupe, démontrent que les taux de réponses 
correctes de deux phases (20.83% vs 31.66%) n’étaient pas satisfaisants : au niveau du 
test initial les étudiants n’arrivent pas à répondre facilement aux questions posées 
notamment celles exigeant la compréhension des termes scientifiques. En revanche, au 
niveau du test final, après l’ajout du lien hypertextuel explicatif, de ces termes 
généralement difficiles à comprendre par notre public, les étudiants prouvent une certaine 
amélioration au niveau du taux de réponses correctes.  
 
Figure 2. 



 
Siham FERAHTIA 

 

Akofena ⎜n°008, Vol.3 269 

 
Effet de la génération de l’activité inférentielle sur la compréhension du texte de spécialité 
(Expérience 02) 
 

Concernant le (G2), une comparaison entre les résultats de deux tests de 
l’expérience (15.78% vs 45.22%) démontre le grand décalage entre les taux de réponses 
correctes, en précisant que le taux de réponses justes du test final est plus élevé que celui 
du test initial. Par conséquent, les résultats de ce dernier montrent que la majorité 
d’étudiants a échoué à remplir les trous sémantiques du texte, malgré la présence des notes 
explicatives. Le fait qui dévoile leur incapacité de générer les inférences nécessaires 
assumant la cohérence du texte. En revanche, une fois que les relations anaphoriques et 
causales implicites du texte ont été clarifiées, les étudiants ont renforcé leur compétence 
en inférence et ont réussi à accomplir leur tâche de manière plus complète. 

 
-Comparaison entre les taux de compréhension dans les deux expériences  

Une étude comparative horizontale a été réalisée entre les résultats de deux 
expériences pour mettre l’accent sur le moyen d’aide le plus influant sur l’amélioration de 
la compréhension de ce genre de textes. 

 
Figure 3. 

   
Comparaison entre les taux de réponses correctes de deux expériences. 
 
Expérience 01 (31.66%) vs expérience 02 (45.22%), de ces résultats, une augmentation 
significative du taux de compréhension entre la première et la deuxième expérience a été 
remarquée. Cela indique que les étudiants améliorent constamment leur capacité à accéder 
au sens du texte, et que les outils d'aide proposés ont un impact positif sur le 
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développement de cette compétence. Cependant, la deuxième expérience a révélé les 
meilleurs résultats (70,22%), en contraste avec la première. 
5. Discussion  
Nous interprétons à présent les résultats de deux expériences réalisées dans le cadre de 
cette étude, à la lumière des modèles cognitifs de van Dijk et Kintsch (1983) et celui de 
Kintsch (1988) traitant la compréhension de texte scientifiques. L'objectif était d’évaluer 
l’utilité des moyens d’appui proposés sur la qualité du traitement de l'information et la 
construction des connaissances dans un contexte plurilingue.  
Pour ce faire, la démarche générale de l’expérimentation est la proposition de différents 
types d'aides aux lecteurs (surface de texte vs base de texte) par le biais de différentes 
modalités (lien hypertextuel explicatif et la mise en valeur des mots d’articulation du texte) 
pour permettre aux étudiants d'améliorer leurs compétences en compréhension de texte.  
 
Les résultats obtenus, de la première expérience, mettent en évidence que l'explication des 
termes scientifiques a été bénéfique pour les apprenants, améliorant ainsi leur 
compréhension du texte donné. Cependant, une comparaison des taux de réponses 
correctes de tests initial et final révèle une augmentation modérée des résultats, ce qui 
demeure insatisfaisant. Il est donc évident que se limiter uniquement au traitement de la 
surface du texte ne suffit pas à accéder à son contenu spécialisé, et le facteur 
terminologique ne représente pas le seul obstacle à la compréhension de ce type de texte. 
Par opposition, après l’éclaircissement des relations anaphoriques et causales implicites du 
texte, dans la seconde expérience, ces apprenants ont développé davantage leur 
compétence inférentielle et ils ont réussi à compléter le texte. Ce qui valide 
expérimentalement l’importance de valoriser le rôle joué par le lecteur dans cette activité 
cognitive et de prouver, pour la deuxième fois, que le facteur terminologique ne constitue 
pas le seul obstacle de compréhension de ce type de textes mais il y en a d’autres liés à la 
compétence cognitive des étudiants et à la spécificité textuelle de ce genre de textes. Pour 
cela, il est très pertinent d’attirer l’attention des enseignants à adopter des nouvelles 
stratégies d’enseignement permettant à mettre en valeur la stimulation de l’activité 
inférentielle pour faciliter la compréhension des textes de spécialité. De plus, la 
comparaison effectuée dévoile que la méthode d'assistance la plus efficace consiste à aller 
au-delà du traitement terminologique et à favoriser la génération des inférences nécessaires 
pour suivre la progression du texte. De facto, la prise en compte des compétences 
cognitives de l'apprenant est l'élément le plus utile dans l'amélioration de la 
compréhension des textes spécialisés, car elle permet aux étudiants de générer leur activité 
inférentielle traduite par l'interprétation des relations implicites du texte et la connexion de 
ses différentes parties, que ce soit à l'échelle locale (entre les propositions et les phrases) 
ou globale (entre les différentes parties). 
Enfin, lorsque nous examinons ces deux expériences dans leur ensemble, les résultats sont 
en accord avec l'objectif de cette étude, à savoir que les apprenants bénéficiant d'une aide 
à la compréhension construisent un niveau de connaissances supérieur à ceux qui relisent 
le texte sans aucun moyen d’aide à la compréhension. 
 
Conclusion  

La compréhension de texte de spécialité à dominante explicative dévoile une 
spécificité langagière, textuelle, cognitive et référentielle posant plusieurs difficultés lors 
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du traitement des informations de ce type de textes scientifiques. Sa compréhension 
s’avère, en réalité, comme une activité cognitive individuelle requiert chez l’apprenant des 
connaissances non évoquées par le texte mais stockées en mémoire à long terme. Cette 
complexité s’explique, en effet, par deux raisons. La première liée aux caractéristiques 
textuelles de ce type de textes : la concision du lexique spécialisé, l’emploi récurrent des 
procédés explicatifs et le manque des connaissances référentielles autour du monde évoqué 
par le texte qui ont une incidence sur la construction de la représentation cohérente du 
texte et qui conduisent les apprenants à utiliser des stratégies du traitement de 
l’information inadéquates. La seconde est liée au lecteur et à sa compétence inférentielle 
qui lui permet de suivre l’enchainement sémantique implicite afin de remplir les trous 
sémantiques du texte. L’absence ou l’interruption de cette activité entraine une 
compréhension partielle ou incomplète. De ce fait, cette recherche a consisté à proposer 
une stratégie mettant en question la modalité d’enseignement de ce type de textes dans nos 
universités algériennes. Elle s’est basée essentiellement sur la revalorisation du rôle que 
peut jouer le lecteur dans l’amélioration de sa compréhension à travers la génération de sa 
compétence inférentielle. Autrement dit, elle a visé à prouver expérimentalement que la 
construction des connaissances scientifiques ne se limite pas uniquement au traitement de 
la surface du texte mais il doit mettre en lumière les diverses relations anaphoriques et 
causales assumant l’enchainement des parties du texte. 

Les résultats obtenus ont montré que la mise en valeur du fonctionnement cognitif 
de l’apprenant ainsi que la prise en compte de ses connaissances linguistique et syntaxique 
liées au type de textes étudié ont une grande utilité dans le développement de cette activité 
cognitive. Ils ont également prouvé que le moyen d’aide le plus efficace est de partir au-
delà du traitement terminologique à la génération des inférences nécessaires à suivre 
l’enchainement du texte. D’où, l’importance et la nécessité de proposer aux lecteurs 
différents types d’outils d’aide au traitement des informations. Des aides qui mettent au 
centre de leur intérêt le lecteur afin d’exploiter ses compétences cognitives pour un 
traitement plus profond au texte. Cette recherche a démontré aussi que la compréhension 
d’un texte de spécialité est une opération cognitive exhaustive exigeant un travail sur les 
différents niveaux du traitement du texte en parallèle (la surface textuelle, la base de texte 
et le modèle de situation), c’est pourquoi, enseigner ce type de textes suppose des 
méthodes appropriées qui se diffèrent de ceux du français général. Enfin, il sera 
avantageux de renforcer les connaissances linguistiques et référentielles dans le domaine à 
évoquer par le texte avant la compréhension écrite. En conclusion, ce travail de recherche 
nous permet d’envisager des réflexions ultérieures sur la mise en question de l’effet de la 
prise en compte du contexte linguistique (la langue de scolarisation) de ces apprenants 
dans l’amélioration de la compréhension des textes de spécialité.  
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Annexes  
Annexe 01 (expérience 01). Texte : LES TROUS NOIRS (extrait) 
        Jusqu’à présent, la théorie de l’origine du Monde le plus conformément admise se fondait sur 
un commencement temporel, le « big bang » qui serait la grande explosion de départ, laquelle se 
terminerait par le « big collapse », c'est-à-dire le grand effondrement. Et si l’espace-temps dans 
lequel nous vivons n’avait ni origine, ni fin ? S’il n’y avait pas de limite de temps mais qu’il ne 
s’agissait que d’une boucle ? C’est en tout cas se développe Stephen Hawking dans son dernier 
ouvrage intitulé « une brève histoire du temps ». 
       Mais avant d’expliquer en quoi il révolutionne les recherches en physique et en astrophysique, 
il est intéressant de décrire brièvement les mécanismes d’implication de la relativité générale dans 
les processus de formation des astres. 
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[…] 
Qu’ils existent ou pas S.Hawking montre clairement combien les mécanismes sont complexes 
lorsque l’on essaie d’unir les phénomènes qui affectent l’espace-temps et les théories qui s’y 
déroulent. Ses préoccupations l’ont amené à s’interroger sur les possibilités d’unification entre la 
gravitation et la théorie quantique. Mais cette histoire-là n’est pas encore réalisée. 

Nardone P., « la brève histoire du temps » de Hawking. Dans Le soir, 25 juillet 1988 
Exemples de notes explicatives 
Antimatière : matière supposée constituée d’antiparticules. Une antiparticule est une particule 
symétrique d’une particule élémentaire, reconnue capable de s’annihiler avec cette dernière, en 
libérant de l’énergie sous forme de photons. 
Big bang : est une théorie cosmologique postulant une création brutale de l’univers….. 
Big collapse : voyez l’expression de big bang ci-dessus 
Hawking : S. Hawking est universellement reconnu comme un des plus grands cosmologistes de 
notre époque et l’un des plus brillants physiciens depuis Einstein….. 
Hélium : corps simple gazeux de faible densité, monoatomique et inflammable, découvert dans la 
chromosphère solaire et très rare dans l’air. 
Théorie quantique : théorie qui utilise et applique la théorie des quantas (quantum : valeur discrète 
à laquelle correspond une manifestation d’énergie). 
Exemples de questions de compréhension proposées 
Q1 : De quoi parle le texte ? 
Q2 : D’après le texte, en quoi consiste la théorie de « big bang » ? 
Q3 : Quel rôle jouent les travaux de S.Hawking en domaine des trous noirs ? 
Q4 : En quelques lignes, expliquez l’origine du Monde. 
Annexe 02 (expérience 02) (extrait) 
La consigne : les questions posées portent toutes sur des passages du texte dont un terme ou une 
expression manquent. Vous devez remplir ces trous par les mots (nom, verbe, relation anaphorique, 
relation causale, etc.) qui permettent de combler chacune des lacunes. 
[…] S.Hawking a étudié en détail le comportement de ces singularités. Il a d’abord développé une 
« thermodynamique » des trous noirs basée sur des (…) entre des concepts géométriques précis et 
les lois, en apparence fort distinctes, de l’évolution (…) d’un gaz. Il a introduit (…) entre 
l’entropie, mesure de l’irréversibilité, et la surface du trou noir qui joue le rôle de gouffre à 
information, de membrane semi-perméable et qui ne peut que croitre. (…) serait parfaite si l’on 
pouvait définir une notion duale de la température. S.Hawking a réussi à démontrer en 1974 que si 
l’on insère, dans la relativité générale, des considérations (…) la mécanique quantique, alors le 
trou noir est capable d’émettre des (…). Ce résultat est surprenant car en rupture avec la première 
interprétation. […] 
Exemples de questions posées 
Q1 : « S.Hawking a étudié en détail le comportement de ces singularités. Il a d’abord développé 
une « thermodynamique » des trous noirs basée sur des (…) entre des concepts géométriques 
précis ». Quel est le mot qui convient pour remplacer les points de suspension 

- Similitudes 
- Correspondances 
- Analogies 
- Cohésion 

Q2 : « Il a introduit (…) entre l’entropie, mesure de l’irréversibilité, et la surface du trou noir ». 
Les points de suspension pourraient être remplacés par : 

- Une classification saisissante 
- Un corollaire saisissant 
- Un parallélisme saisissant 
- Une récurrence saisissante. 
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Q3 : « (…) et la température est établie comme l’inverse de la masse ». Quelle est l’expression qui 
ne convient pas pour remplacer les points de suspension 

- La classification est achevée 
- Le corollaire est achevé 
- Le parallélisme est achevé 
- La récurrence est achevée 


